
Les relations diplomatiques en-
tre la Russie et le Luxembourg
sont anciennes, déjà. Quels en
sont, selon vous, les éléments les
plus marquants?
Jean Asselborn : Dans le contexte
des négociations du Traité de Lon-
dres en mai 1867, l'empereur
Alexandre III a donné son accord à
ce que la majorité de ses représenta-
tions à l'étranger se chargent provi-
soirement des intérêts des natio-
naux luxembourgeois. Ce fut donc
la pierre angulaire de nos relations
diplomatiques avec la Russie, qui
furent formalisées en 1891 par
échange de lettres. Le 26 août 1935
marqua l'établissement des rela-
tions diplomatiques entre l'Union
soviétique et le Grand-Duché, rela-
tions qui furent interrompues du
10 mai 1940 au 13 octobre 1942. En
1944, Monsieur René Blum fut no-
tre premier représentant diplomati-
que résidant en Russie et depuis, de
nombreux Ambassadeurs y ont re-
présenté les positions et intérêts
luxembourgeois.
Pensez-vous
qu'un jour il
pourrait y avoir
une Europe de
l'Atlantique à
l'Oural, selon la
formule de De
Gaulle?
Je crois que le
Président De
Gaulle voulait
exprimer par
cette formule
son espoir, par-
tagé par beau-
coup, que le ri-
deau de fer entre
l'Europe de l'est
et de l'ouest ne
disparaisse. Heu-
reusement ceci est le cas au-
jourd'hui et cela grâce aussi au gou-
vernement en place à Moscou, en
1989.
Si nous parlons de l'Union euro-
péenne embrassant l'intégralité du
continent, je ne pense pas qu'une
telle Europe verra le jour demain,
ni même après-demain. Notre prio-
rité doit être d'approfondir et de
renforcer les relations dans tous les
domaines entre l'Union euro-
péenne et la Russie. Pour un pays
possédant le territoire le plus vaste
au monde et disposant d'énormes
ressources naturelles, la question
des alliances à nouer, d'une adhé-
sion à telle ou telle instance à voca-
tion régionale, se pose de manière
tout à fait différente que pour les
autres pays du continent. Notre de-
voir et notre intérêt, tant celui de
l'UE que de Moscou, est d'œuvrer
dans le sens d'une atténuation des
craintes et préoccupations récipro-
ques, tout en renforçant les liens
entre la Russie et l'Europe à tous les
niveaux économiques, culturels et
stratégiques.
Cela étant, les coopérations
qu'entretiennent les pays de notre
continent s'inscrivent également
dans le cadre d'autres organisations
internationales qui ont pour voca-
tion de contribuer à une Europe
plus homogène, qui disposent des
structures nécessaires pour déve-
lopper les relations d'amitié entre
les pays qui la composent. Je pense
en premier lieu au Conseil de l'Eu-
rope, mais également, à l'Organisa-
tion pour la sécurité et la coopéra-
tion en Europe (OSCE).
En ce qui me concerne en tout
cas, la Russie joue un rôle de pre-
mier plan pour le développement
du continent européen et peut y
contribuer de manière détermi-
nante en tant que puissance euro-
péenne.
Quel est l'état actuel des rela-
tions bilatérales?

L'état des relations actuelles est
vraiment excellent. Je viens d'effec-
tuer une visite de travail auprès de
mon collègue Sergeï Lavrov à Mos-
cou le 26 octobre dernier. Je me fé-
licite de l'amabilité que les hom-
mes politiques russes ont toujours
marquée à l'égard de notre pays.
Nous nous limitons ici à mention-
ner la toute première visite d'un
chef d'État russe, le président Vladi-
mir Poutine, à Luxembourg en
2007. Signalons également que l'ac-
tuel ministre de la Culture de la Fé-
dération de Russie, Alexandre Av-
deev, fut le dernier Ambassadeur de
l'Union soviétique en poste à
Luxembourg de 1987 à 1990.
Le Luxembourg finalise actuelle-
ment les travaux de rénovation des
locaux de l'Ambassade luxembour-
geoise auprès de la Fédération de
Russie, qui sont logés dans un bâti-
ment historique et que j'aurai l'oc-
casion d'inaugurer dans quelques
mois. En outre, un monument
commémoratif des enrôlés de force
luxembourgeois morts en captivité
à Tambov et à Kirsanov lors de la
deuxième Guerre mondiale est ac-
tuellement en construction sur

l'initiative du
gouvernement
luxembourgeois
avec le grand ap-
pui des autorités
fédérales et ré-
gionales russes.
Son inaugura-
tion est prévue

pour la fin de l'an-
née en cours.
Dans le domaine
économique et
commercial, le
Luxembourg est
parmi les 10 plus
grands investis-
seurs en Russie
grâce aux diffé-
rentes activités

de la place financière luxembour-
geoise. Les investissements finan-
ciers totaux en provenance du
Luxembourg se situaient à environ
4,7 milliards de dollars en 2011, par
rapport à 5,4 milliards en 2010 et
11,7 milliards en 2009. Selon les in-
formations publiées par Rosstat, le
Luxembourg se situait en 5e place
après l'Allemagne, le Royaume-Uni,
les Pays-Bas et Chypre.
De nombreuses sociétés luxem-
bourgeoises étant actives sur le mar-
ché russe, notre Ambassade à Mos-
cou leur offre une assistance conti-
nue qui peut impliquer, comme ce
fut d'ailleurs le cas pour la certifica-
tion des produits Luxlait en vente
depuis juillet 2011 à Moscou et à St
Petersbourg, de nombreuses démar-
ches à haut niveau auprès de l'admi-
nistration russe. Récemment à Li-
petsk, la société Paul Wurth était
impliquée dans la construction du
premier haut fourneau à avoir été
construit en Russie au cours des 25
dernières années. En outre, le
groupe sidérurgique ArcelorMittal
et la société luxembourgeoise de fret
aérien, Cargolux, continuent d'opé-
rer sur les différents marchés russes.
Des négociations sont actuellement
en cours afin de revoir l'accord entre
le Grand-Duché et la Fédération de
Russie relatif au transport aérien.
Les dernières consultations se sont
tenues à Luxembourg, les 22 et 23
juin derniers.
Il y a lieu de mentionner ici aussi
la signature de la convention de
non-double imposition entre les
deux pays dans le cadre de la visite
du ministre des Finances, Luc Frie-
den, à Moscou le 21 novembre 2011.
Au niveau culturel, les deux pays
disposent d'un accord relatif à la
coopération dans le domaine de la
culture, de l'éducation et des scien-
ces signé en juin 1993 qui a été revu
en octobre 2010 pour les années
2011-2014. La visite de la ministre
Octavie Modert à Moscou permettra

de faire le point sur les différents
dossiers de coopération qui existent
entre les deux pays.(*) On se félici-
tera également de l'ouverture du
nouveau Centre culturel russe à
Luxembourg, en 2010.
Enfin, notre Ambassade à Moscou
assiste les nombreux ressortissants
du Luxembourg qui se rendent sur
le territoire russe et le Consulat déli-
vre plusieurs milliers de visas Schen-
gen pour les requérants russes qui se
rendent à Luxembourg.
Aimeriez-vous que la Fédéra-
tion de Russie soutienne la candi-
dature luxembourgeoise pour le
siège temporaire au Conseil de
Sécurité?
Il y a de fortes chances que la Rus-
sie nous soutiendra. Mais il est une
règle non écrite qui veut que les
cinq membres permanents du
Conseil de Sécurité ne déclarent
pas leur intention de vote.
Les relations économiques et les
relations d'affaires se dévelop-
pent-elles de façon satisfaisante,
selon vous?
Oui, tout à fait, bien qu'elles aient
connu une période de ralentisse-
ment à cause de la crise financière et
économique de 2008, et la crise de
la dette souveraine qui a suivi. Dans
ce contexte, je dois évoquer l'adhé-
sion récente le 16 décembre dernier
de la Russie à l'Organisation mon-
diale du Commerce (OMC), ce qui
facilitera énormément les relations
commerciales entre la Russie et les

autres membres de l'OMC. J'espère
que le processus de ratification se
déroulera sans faille.
Qu'en est-il des relations bancai-
res, avec notamment la présence
d'un établissement bancaire
russe, la East-West United Bank,
dans ce contexte?
Grâce à la signature de la conven-
tion de non-double imposition en-
tre les deux pays en novembre 2011
à Moscou, je pense que les relations
bancaires pourront évoluer dans un
cadre amélioré, mieux adapté aux
besoins et attentes de notre place fi-
nancière. Fondée en 1974, la ban-
que East-West United est en effet
parmi les toutes premières institu-
tions russes à s'installer à Luxem-
bourg. De nombreuses entreprises
et groupes russes sont présents à
Luxembourg et nos relations conti-
nuent à s'approfondir.
Soulignons dans ce contexte éga-
lement la bonne coopération qui
existe avec la Banque centrale russe.
Dans le domaine de la formation,
par le biais de l'Agence de transfert
de technologie financière (ATTF) la
coopération se poursuit depuis
1998. Ainsi, quelque 400 em-
ployé(e)s de la Banque centrale ont
déjà suivi des formations. La Russie
est un pays important en vue de la
diversification géographique des ac-
tivités de notre place financière.

L'interview avec Jean Asselborn a eu
lieu le 7 mars 2012.

Entretien avec notre journaliste
Jean Rhein

Excellentes relations avec Moscou
Entretien avec Jean Asselborn : «Il est de notre devoir et notre intérêt, d'œuvrer pour
le renforcement des liens entre la Russie et l'Europe à tous les niveaux.»

Les participants du forum Global
Russia Business Meeting (organisé
par Horasis et Luxembourg for Busi-
ness) seront les invités d'honneur,
aujourd'hui, d'une réception don-
née par la East-West United Bank,
qui se tiendra dans le parc de la Villa
Foch, le siège de la banque.
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Global Russia
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Jean Asselborn.
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L'histoire

d'une banque (II)
(...) «L'activité de la nouvelle
banque sera, du moins au début,
tournée vers le commerce et le
marché financier international.
Elle se consacrera dans ce do-
maine spécialement à avoir des
dépôts, à concéder des crédits et à
participer à l'émission et au place-
ment de valeurs mobilières.»
L'autorisation répertoriée sous le
numéro 19 497 portant la date du
24 avril 1974, fut délivrée par le
ministère des Classes moyennes
et décrit les activités autorisées
par les termes : «Toutes opéra-
tions de banque.»

Le grand enjeu :
la titrisation

Un pas important dans l'histoire
récente de la banque a été la visite
officielle au Grand-Duché de
Luxembourg du président de la
Fédération de Russie, Vladimir
Poutine (24 mai 2007). Dans un
article de presse (en page 2 du
Quotidien du 25mai 2007) intitulé
«La titrisation intéresse les Russes.
Dans la foulée du président de la
Fédération de Russie, une impor-
tante délégation économique a
apporté des paquets bien ficelés
concernant la place financière» il
est mentionné :
«La bonne nouvelle de l'établis-
sement d'un programme de titri-
sation a été annoncée par Vladi-
mir Evtushenkov, le président de
Sistema, accompagné par son
vice-président, Sergueï Cheremin,
qui est en même temps adminis-
trateur de la East-West United
Bank SA et par Sergueï Pavlov, di-
recteur. (...) Le président de Sis-
tema, Vladimir Evtushenkov, pré-
sente sa compagnie : "Avec quel-
que 70 millions de clients, elle est
la plus grande société de presta-
tion de services en Russie et dans
la CEI. Ses prestations s'étendent
à des secteurs aussi variés que les
télécommunications, l'assurance,
la banque, l'immobilier, le com-
merce de détail, les médias." Les
actions de Sistema sont cotées
aux bourses de Londres (AFKS) et
deMoscou (SIST).
La East-West United Bank agira
comme banque domiciliataire de
la société United Platform SA qui
vient d'être constituée. Son objet
social est la titrisation, c'est-à-dire
l'émission de certificats, dont les
opérations sous-jacentes sont ba-
sées dans le secteur privé ou dans
le secteur public en Russie.
Le programme atteindra les 5
milliards d'euros. La société réin-
vestira ces fonds pour d'autres in-
vestissements dans le domaine
des activités du groupe, sous
forme de valeurs mobilières,
d'emprunts ou dans d'autres im-
mobilisations financières. (...)»
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« «Je me félicite de
l'amabilité que
les hommes
politiques russes
ont toujours
marquée à
l'égard de notre
pays


